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REGLEMENTS 

Concernant la réception > le 
fervice & les fonctions des 
Chirurgiens de VHôpital Géné¬ 
ral du grand Hôtel ~ Dieu de 
Notre-Dame de Pitié du Pont 
du Rhône de Lyon . 

T ï Oüîës les précautions prilès par 
les Réglements preferits aux Chi¬ 
rurgiens en 1730 , annoncent 
afTez la fagefle de ceux qui les ont diétés. 
Leur exécution auroitfuffi pour procurer le 
loulagement des Malades, & maintenir le 
bon ordre ; mais comme l’adminiftratioii 
d’un Hôpital autfi confidérable , exige 
que l’on donne une attention particulière 
à tout ce qui peut atteindre une plus 
grande perfe&ion, il a paru qu’il feroit 
néceflaire de faire des aditions à plufieujs 
articles des Réglements , d’en ajouter 
même de nouveaux ; ce qui a déterminé 
le Bureau défaire imprimer les fuivants. 

Aij 
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Avant que les Chirurgiens parcourent 
ces Réglements,il eft à propos de les avertit 
qu’étant admis au nombre des Chirurgiens, 
ils ont l’avantage detre agrégés au fervice 
d’une Maifon confàcrée à Dieu, & unique¬ 
ment deftinée aux œuvres de piété , & 
qu’ils font obligés d’édifier le public par 
leur bonne conduite , par leur douceur 
& par leur charité envers les Pauvres 
malades, qui font les membres de Jefus- 
Chrift. 

Article premier. 

Pour être reçu Garçon Chirurgien 
à l’Hôtel - Dieu, il faut avoir été infcrit 
fur le Regiftre tenu au Bureau, par M. le 
Reéteur chargé de la Direction de la 
Chirurgie 5 & lorfqu’il y a une place 
vacante, elle fe donne , au concours, a 
celui qui eft jugé le plus capable, fuivant 
la Délibération du 8 Novembre 17395 a 
cet effet, il fe fait un examen en préfènce 
du Bureau , après que l’on a appellé tous 
les Garçons infcrits ; les quatre plus anciens 
de ceux prélents font admis à concourir. 


te temps de ieu^f, fervïce eft fixé à trois 
années entières, & conlecutives {ans 
pouvoir s’abfentCr , conformément à la 
Délibération du 10 Juin 1753. 

ï L 

L’heure du lever eft à quatre heures 
& un quart en Eté, & à quatre heures &c 
demie en Hiver. Les Garçons Chirurgiens 
s’habilleront fans bruit & avec modeftie ; 
ils pourront enfuite , les jours ouvrables , 
fe rendre au Réfectoire pour y prendre un 
doigt de Vin, appellé la goutte } fuivant 
I’ufage de cette Maifon. 

I I L 

A quatre heures & trois quarts en Eté, 
& à cinq heures en Hiver, le Chirurgien 
principal &c les autres Chirurgiens fe 
vendront autour de l’Autel des anciennes 
Infirmeries, pour affifter à la Priere & à 
la Melfe de la Communauté. On adminiftre 
enfuite le Viatique aux Malades ; les Chi¬ 
rurgiens accompagnent le Saint Sacrement j 
les quatre plus anciens portent des flam- 
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beaux. Ils doivent communier â la Meffè 
de la Communauté, le troifiefine Dimanche 
de chaque mois, fuivant le pieux ufage de 
cette Maifon. 

i y. 

O N panlè les Malades bielles après la 
Communion. L ufage eft de commencer 
par les Femmes ; & en les panfant, ils ne 
fouffriront qu’aucun étranger loit prélènq; 
& en cas de difficulté, ils en avertiront le 
fiéur (Econome. C’eft dans cet exercice 
que la charité des Chirurgiens doit agir 
& fe faire principalement remarquer : ils 
doivent confoler les Malades, les panier 
avec douceur, laver leurs plaies, lever & 
appliquer les appareils avec adrefle , &c 
de la maniéré la moins douloureufe ; &: 
lorfque la plaie aura fait quelque progrès, 
ils la feront examiner par le Chirurgien 
principal, pour en faire fon rapport lors 
de la vilite du Médecin. 

V. 

Les Garçons Chirurgiens mettront 
exactement dans les paniers tous les 
emplâtres & linges levés de deflus les 
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plaies, de force qu'il n’en paroifle point 
dans les Infirmeries. A cet effet les Sœurs 
auront foin de mettre en dedans de l'Infir¬ 
merie des Hommes blefies & de celle des 
Femmes, un nombre fuffilànt de paniers 
pour contenir lefd. emplâtres ôc linge. 

y i. 

A ièpt heures en Eté , & â ièpt heures 
Sc un quart en Hiver, les Chirurgiens iont 
avertis au fon de la Cloche , de Ce rendre 
au Réfedoire pour déjeuner ; mais s'ils 
avoient pour lors commencé â panier une 
plaie, ils ne doivent pas la quitter qu’ils 
n'en aient achevé le panfement. Les Régle¬ 
ments de la Maifon donnent un quart 
d’heure pour déjeûner, après lequel chacun 
doit retourner aux Infirmeries, pour ache¬ 
ver les paniêments qui doivent être finis 
â fept heures & demie en Eté, & à huit 
heures en Hiver. 

V I L 

A ièpt heures & demie en Eté, de à huit 
heures en Hiver , les deux Médecins font 
la vifite ; l’un des Chirurgiens , chacun 
â fon tour , à la réferve du Chirurgien 
A iv 
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principal, doit accbmpagner le Méde* 
cin des Fiévreux, & porter les Regiftres 
pour écrire les Ordonnances, les Remedes, 
les opérations de Chirurgie , & le nom 
de ceux que le Médecin juge à propos 
de renvoyer, lequel fera (igné par M. le 
Reéfceur de vifite. Le premier Garçon fe 
rendra dans l’Infirmerie, par laquelle le 
Médecin des blefles commence fa vifite, 
avec le livre pour écrire les Ordonnances j 
il le pratiquera de même dans les Infir¬ 
meries des blefles, où le Chirurgien prin¬ 
cipal & tous les autres accompagnent le 
Médecin , pour lui rendre compte des 
plaies dont le panfement leur eft confié. 
Le fécond Garçon eft chargé de porter 
un livre pour écrire le nom de ceux que 
le Médecin juge à propos de renvoyer, 
qui fera clos chaque jour, comme il eft 
dit ci-defliis. Lorfque les appartements des 
Vérolés feront ouverts , tous les Chirur¬ 
giens pourront entrer dans celui des Hom¬ 
mes , pour leur donner les fecours & les 
remedes ordonnés par le Médecin. Il n’eft 
permis qu’au Chirurgien principal & au 
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premier Garçon Chirurgien d’entrer dans 
l’appartement des Femmes x &c toujours 
en préfence de la Sœur. 

VIII. 

Le Chirurgien principal avec les autres, 
après Ja vifite des Infirmeries , accompa¬ 
gne le Médecin , des bleflés à celle des 
préfents, pour y faire les panfements , 
faignées & autres opérations qui font 
ordonnées. Les faignées y feront faites 
immédiatement après la vifite ; & ceux à 
qui le Bureau permet de venir fe per¬ 
fectionner dans l’Art de faigner, ne pour¬ 
ront faire les faignées qu’en préfence du 
Chirurgien principal , afin que fur le 
champ il puiffe remédier au défaut de 
leur expérience. 

I X. 

Les Chirurgiens fe rendront à onze 
heures au RéfeCtoire pour le dîner, ils s’y 
placeront par ordre dans les places qui 
leur feront deftinées , & obferveront, 
pendant le repas, le filence, la tempérance 
& la modeftie convenables. Au fortir de 
table, ils fe rendront a l’Eglife. En y allant 
on récite le Miferere. 
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Apre's le dîner, ou plutôt , s’il eft 
prefcrit, ils iront dans les Infirmeries don¬ 
ner les lavements & faire les làignées 
ordonnées par les Médecins à leur vifite : 
les deux derniers reçus donneront alter- 
nativementles lavements ; les autres feront 
les fàignées, en préfence d’une Sœur qui 
portera une lumière & un gobelet d’eau , 
pour fecourir ceux ou celles qui s’évanoui- 
roient. Il eft exprelTément défendu de 
commencer une fécondé lâignée, que la 
ligature de la première ne foit faite, & 
s’ils ne reuftifloient pas au premier coup > 
il leur eft pareillement défendu de faire 
une nouvelle tentative , & pour lors ils 
appelleront le Chirurgien principal > afin 
qu’il falfe lui-même la faignée. 

X I. 

A trois heures & demie , ils pourront 
aller au Réfecftoire pour y prendre U 
goutte , comme le matin. 

X I I. 

A quatre heures , on commence le 
panlèment du foir , qu’ils feront avec la 
même circonlpedion que celui du matin. 
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XIII. 

Â fix heures , le fouper , en fuite les 
Grâces , dans le même ordre que le matin. 
X I V. 

Le Chirurgien principal & les autres 
Chirurgiens feront la le&ure au Réfec¬ 
toire pendant le repas, chacun à leur tour, 
fans pouvoir s’en difpenfer , fous quelque 
prétexte que ce foit. 

X V. 

A lèpt heures trois quarts , on fait la 
priere du loir en Communauté, auprès de 
l’Autel des Infirmeries. Le Chirurgien 
principal &c les autres Chirurgiens doivent 
y affilier & y donner le bon exemple par 
leur modeftie : enfuite ils fe retireront 
dans leur Dortoir fans bruit, fans s’arrê¬ 
ter , fe coucheront auffi-tôt, pour être 
en état de fe lever le lendemain à l’heure 
prefcrite. 

X V I. 

S l pendant la nuit il arrive quelque 
nouveau bleflè ou quelque accident aux 



Malades qui font dans la Maifon , le Chi¬ 
rurgien principal & le premier Garçon fe 
lèveront pour leur donner les fècours 
néceflaires. 

X V I L 

L e dernier Garçon aura foin de tenir 
la Boutique de Chirurgie propre & four¬ 
nie de tout ce qui eft néceflàire ; lorfqu’il 
ne pourra furvenir à tout , ou en cas de 
maladie, c’eit au Garçon qui le précédé à 
lui aider. 

XVIII. 

Les Plumafleaux ne pourront être 
faits que par les Garçons Chirurgiens, 
qu’ils auront attention de tenir fur des 
linges propres, fans pouvoir en faire faire 
à qui que ce foit. 

X I X. 

Le Chirurgien principal accompagné 
du premier Garçon prendra tous les jours 3 
immédiatement après le panferaent du 
loir , les livres concernants les Ordon¬ 
nances de Chirurgie, & s’informera dans, 
les Infirmeries fi les remedes preferits par 
les Médecins ont été donnés , & fi les 
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panfements ont été exécutés , afin qu ils 
ne {oient pas renvoyés au lendemain : pen- 
danc cette vifite les Sœurs des Infirmeries 
lui indiqueront les Malades qui feront 
arrivés depuis la vifite du Médecin du foir> 
afin que les faignées & panfements ne 
foient pas renvoyés au matin, fi les mala¬ 
dies exigeoient de le faire plutôt. 

X X. 

Les blefles ne feront panfës qu’une 
fois le jour, à moins que le Médecin, ou 
le Chirurgien principal , ne l’ordonnât 
autrement. 

XXL 

I l fera permis aux Chirurgiens de for- 
tir, deux jours de chaque femaine, après 
le dîner de la Communauté , & après 
en avoir obtenu la permiflion du fieur 
(Econome. Une moitié fortira le Lundi 
ôc le Jeudi, & l’autre , le Mardi & le 
Vendredi. Quant au Chirurgien principal, 
il lui fera permis de fortir trois jours de 
chaque fomaine, ou le Lundi ou le Mardi 
ou le Jeudi ou le Vendredi. Ils rentreront 
dans la Maifon â trois heures précifos, &c 
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leur jour de congé, il ne leur fetâ permis 
d’en ufer qu’avec l’habit de la Maifon» 
En confidération du changement fait fur 
l’heure de rentrée , le Reéfceur chargé 
de la Pharmacie leur permettra , une 
fois chaque année , lorfqu’il fera fatisfait 
de leur exactitude dans leur devoir, d’aller, 
les uns après les autres, prendre l’air chez 
leurs parents ou amis, pendant trois jours 
confécutifs , qui commenceront le pre¬ 
mier Juillet après le panfement du foir, 
pour rentrer & reprendre l’appareil , lç 
cinq dudit mois, à trois heures du foit. 
Ces fériés feront avancées ou retardées par 
ledit £eur Reéteur, fuivaiit les oirconfbin- 
ces. Il eft exprefTément défendu de cou¬ 
cher & de prendre aucun repas hors de 
la Maifon , même de faire porter à 
boire & à manger dans leur Dortoir & 
dans aucun autre appartement de l’Hôtel- 
Dieu. X X I I. 

Les Chirurgiens né pourront paraître 
fur la porte de la Maifon ni admettre dans 
leur Dortoir & dans leur Boutique des 
étrangers, & fur-tout des Perfonnes du 


fexe, quand ce feroit leur Mere ou leur 
Sœur» En fortant de leur Boutique , ils 
en fermeront la porte 3 afin que les Mala¬ 
des ne puiftènt y entrer. 

XXIII. 

Le Chirurgien principal & les autres 
Chirurgiens ne feront aucun panlèment ni 
opération de Chirurgie hors de l’Hôpital, 
finis quelque prétexte que ce foit. 
XXIV. 

1 1 leur eft défendu , fous peine de 
vol, de porter hors de la Maifon aucuns 
linges, emplâtres, onguents, jremedes ou 
autres effets. Le Portier les vifitera lorfqu’ils 
fortiront, & s’il les furprend en faute, 
il en avertira le Reéteur chargé de la 
Pharmacie, pour en informer le Bureau. 
Il leur eft également défendu d’exiger 
aucun argent ni de recevoir aucun préfent 
des Malades , ni même de rien accepter 
de tout ce qui leur feroit offert , à peine 
d’être congédiés fur le champ. Ils éviteront 
avec foin toute querelle entr’eux ou avec 
les Domeftiques de la Maifon ; & fi quel¬ 
ques Freres & Sœurs ou Domeftiques 
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avaient des plaintes à faire contre lefditâ 
Garçons Chirurgiens> ils en préviendront 
le fleur Re&eur chargé de cette direction 5 
qui en fera fon rapport au Bureau , pour 
y être pourvu fi l’objet paroît le mériter. 

XXV. 

1 1 s ne prendront aucun Cadavre pouf 
faire des diifeétions fans la permiffion du 
Reéteur chargé de la Chirurgie ; & lorfque 
l’on fera content de leur fèrvice, on leur 
accordera la permiffion de faire un Squé- 
lette en le demandant au Bureau. 

X X V I. 

Q\j and on fonnera la Cloche pouf 
avertir de l’arrivée de quelque Malade, 
le Chirurgien principal, & en fon abfence 
l’un des trois premiers Garçons, fe rendra 
a la porte pour examiner fi le Malade eft 
de qualité requife pour être reçu : ce qui 
fe pratiquera fuivant la forme prefcrite 
par le Bureau, lignée par le Reéteur chargé 
de la Chirurgie, & remife au Portier. Il 
eft défendu de recevoir les Perfonnes at¬ 
teintes de maladies vénériennes, fans un 
billet d’un de MM. les Re&eurs : dans ce 

cas 
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tas le Chirurgien principal en fera averti, 
afin qu’il en conféré avec le Médecin, lors 
de fa vifite , pour donner les remedes 
les plus prompts à ces Malades , &c 
les renvoyer le plutôt qu’il fera polfible. 
S’ils avoient befoin de continuer leurs 
panfements, on leur recommandera de 
venir à la vifite des préfents, où le Méde¬ 
cin ordonnera les Remedes & Onguents, 
pour les mettre à même d’attendre l’ou¬ 
verture des appartements. 

XXVII. 

L e Chirurgien principal eft chargé de 
tous les Inftruments de Chirurgie. Il ne 
pourra les prêter aux Maîtres de la Ville, 
il en rendra compte à fa fortie, & fera tenu 
de remplacer ceux qui feront perdus. 

XXVIII. 

Le Chirurgien principal fera lui- 
même les faignées ordonnées par les 
Médecins à tous les Domeftiques de la 
B 
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Maifon, fans qu’il foit permis aux Garçons 
Chirurgiens de les faire : il lui eft ex- 
preffément défendu de vifiter , faigner, 
ni de donner aucuns remedes auxdites 
Sœurs &même aux Servantes de la Maifon, 
ailleurs que dans les Infirmeries des 
fiévreufes , & toujours en préfence de 
la première Sœur defdites Infirmeries. Les 
Garçons Chirurgiens ne pourront faire 
aucune opération de Chirurgie aux Mala¬ 
des de la Maifon. Le Chirurgien princi¬ 
pal doit les faire lui-même. 

XXIX. 

Il eft d’ufage d’inviter les Maîtres 
Chirurgiens de la Ville , chacun d’eux 
à leur tour, par des billets lignés par le 
Re&eur de la Pharmacie , pour avoir 
leur avis fur la façon dont le Chirurgien 
principal doit opérer en préfence du 
Médecin des bleffés. 

X X X. 

Le Chirurgien principal veillera fur 
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h conduite des Garçons Chirurgiens*, 
tiendra la main à l’exécution des préfents 
Réglements ; & en cas d’infradâon , il 
en avertira le Reéteur chargé de la direc¬ 
tion de la Chirurgie. 

Les Articles , au nombre de 50, du 
Réglement ci-delîus, ont été ,de nouveau 
lus, approuvés, & , autant que befoin, 
confirmés, pour être exécutés dans tout 
le contenu. Fait au Bureau de l 'Hôpital 
Général & grand Hôtel-Dieu de Lyon, 

, icelui tenant, le vingt-huit du mois de 
Décembre mil fept cent cinquante-cinq. 

Signés, YONDEJONAGE. 
CLAPASSON DE VALLIERE. BON A. 
FLACHON. FULCHIRON. ROZE. 
DESCHAMPS.GILIBERTFONTAINE. 
COUMARMOT. CHIRAT. DERVIEU 
DU VILLARD. MAYEUVRE 
DES ROCHERS. SPONTON. 
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D E LIBERATIO N 

DU BUREAU de l’Hôpital général 
de Notre-Dame de Pitié du Pont du 
Rhône & grand Hôtel-Dieu de Lyon. 

Du Dimanche z6. Septembre i J56. 

M. VALESQUE, l’un des Sieurs Recteurs 
& Adminiftrateurs, chargé de la direction des 
Chirurgiens & de la Pharmacie, a dit que par 
l’Article XXVI. des nouveaux Réglements, 
concernant la réception, le fervice ôt les fonc¬ 
tions des Chirurgiens de cette Maifon, en date 
du 18. Décembre 1755 , il efl entr’autres 
chofes porté : Que , quand on fonnera la cloche 
pour avertir de l’arrivée de quelque Malade , le 
Chirurgien principal, & en Jon abfence l’un des 
trois premiers Garçons, fe rendra à la Porte pour 
examiner fi le Malade efi de qualité réquije pour 
être reçu. 

Soit que cet Article ait été mal interprété 
par le Chirurgien principal les Garçons 
Chirurgiens, foit qu’il préfentequelque difficulté 
dans fon exécution , il arrive fou vent que le 
Chirurgien Major ÔC les trois premiers Garçons, 
fe repofant les uns fur les autres, ou fe trouvant 
occupés auprès des Malades qui font dans la 
Maifon, ceux qui fe préfentent pour être reçus. 




relient un temps coniidérable à la porte fans 
avoir été vifités, nonobilant que le Chirurgien 
Major & les Garçons Chirurgiens aient été 
avertis par le Ton de la cloche. Comme il paroît 
néceflaire de remédier à cet inconvénient, la 
matière mife en délibération, il a été unani¬ 
mement arrêté: 

Article premier. 

L e Chirurgien principal fe rendra à la porte 
tous les jours de l’année, depuis les huit heures 
du foir jufqu’à huit heures du matin , lcrfqu’il 
fera averti au Ton de la cloche de l’arrivée de 
quelque Malade , 6 C examinera attentivement 
il le Malade qui fe préfente ell de qualité 
requife pour être reçu. 

I I. 

Les Garçons Chirurgiens fe rendront pareil¬ 
lement à la porte pour le même fervice, lorfque 
la cloche fondera , 

S Ç A V O 1 R: 

LES LUNDIS, le premier Garçon, depuis 
huit heures du matin juiqu’à deux heures après 
midi. 

Le mesme jour , le troijieme Garçon 3 depuis 
deux heures juiqu’à huit du foir. 

LES MARDIS, le fécond Garçon 3 depuis 
huit heures du matin jufqu’à deux heures après 
midi. 




3 

Le mesme jour, le quatrième Garçon, depuis 
deux heures jufqu’à huit du foir. 

LES MERCREDIS, le çinquieme Garçon, 
depuis huit heures du matin jufqu’à deux 
heures après midi. 

Le mesme jour , le fixieme Garçon, depuis 
deux heures jufqu’à huit du foir. 

LES JEUDIS, le premier Garçon , depuis 
huit heures du matin jufqu’à deux heures 
après midi. 

Le mesme jour, le troifieme Garçon,àepms 
deux heures jufqu’à huit du loir. 

LES VENDREDIS, le fécond Garçon , 
depuis huit heures du matin jufqu’à deux 
heures après midi. 

Le mesme jour, le quatrième G arçon, depuis 
deux heures jufqu’à huit du foir. 

LES SAMEDIS, le cinquième Garçon, 
depuis huit heures du matin jufqu’à deux 
heures après midi. 

Le mesme jour, le fixieme Garçon, depuis 
deux heures jufqu’à huit du foir. 

LES DIMANCHES, le feptieme Garçon , 
depuis huit heures du matin jufqu’à deux heures 
après midi. 

Le mesme jour , le huitième Garçon, depuis 
deux heures jufqu’à huit du foir. 

A ij 
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I I I. 


Dans le cas d’abfence ou de maladie du 
Chirurgien principal , il fera remplacé dans 
Ton fervice, pour la vifite des Malades qui fe 
préfenteront à la porte afin d’être reçus, par 
le premier Garçon feulement j ôc dans le cas 
où l’un des Garçons ne pourroit pareillement, 
à caufe de maladie ou d’abfence, fe trouver 
à la porte aux jours & heures ci-devant déh- 
gnés à chacun d’eux pour examiner les Mala¬ 
des , le Chirurgien principal les remplacera 
j’ufquà ce que le Recteur chargé de la direction 
de la Chirurgie y ait pourvu comme il le jugera 
convenable. 


I V. 

Le Garçon Chirurgien qui affiliera à la vifite 
du Médecin daqs les Salles des Fiévreux, def- 
tiné par ce Réglement à faire le fervice à la 
porte depuis huit heures du matin jufqu’à deux 
heures après midi, fera remplacé par le Garçon 
qui doit faire le même jour le même fervice 
depuis deux heures après midi jufqu’à huit du 
foir ; & celui qui aura affilié à la vifite du 
Médecin dans les Salles des Fiévreux, fe rendra 
au lieu & place de fon Confrère à la porte 
pour examiner les Malades qui s’y préfentent 
depuis deux heures après midi jufqu’à huit 
heures du foir. 
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V. 

Lors de la vifite du Médecin dans les Salles 
des Bielles, la cloche appellant un des Chirur¬ 
giens à la porte , les jours que le premier ou 
le fécond des Garçons Chirurgiens feront tenus 
de s’y rendre , ils feront remplacés feulement 
pe ndant le temps de ladite vifite par le troifieme 
Garçon 5 & il en fera ufé ainfi pendant le temps 
que les premier & fécond Garçons afliftent le 
Chirurgien principal aux opérations qu’il eft 
obligé de faire. 

V I. 

S’il arrivoit que le Garçon qui doit le rendre 
à la porte, lorfqu’il en eft averti par le fon de 
la cloche , eût commencé à panfer un Malade, 
il en continuera le panfement, lequel fini, il 
fe rendra à la porte, & de retour il panfera 
les autres Malades. 

V I I. 

Le Frere Portier fera mention fur les Billets 
d’entrée des Malades du jour àc de l’heure 
qu’ils feront entrés dans l’Hôtel - Dieu, & fera 
tenu d’avertir le Reéteur chargé de la direétion 
des Chirurgiens, des contraventions qui pour- 
roient être commifes à l’exécution de la pré¬ 
fente Délibération. 


G 


VIII. 

Et afin que perfonne ne puifiè prétendre 
eaulè d’ignorance du contenu dans les Pré- 
fcntes, elles feront imprimées à la diligence du 
Recleur chargé de la dire&ion de la Pharmacie, 
lequel les fera remettre tant au Chirurgien 
principal, Garçons Chirurgiens, qu’au Frere 
Portier, & en fera afficher un exemplaire à 
côté de la porte d’entrée du grand Hôtel- 
Dieu. 

Fait & arrêté au Bureau de l’Hôpital géné¬ 
ral & grand Hôtel-Dieu de Lyon, icelui tenant, 
lefdits jours Sc an. 

Signés, POSUEL DE VERNEAUX, 
GUILLIN,BONA, DARESTE DE SACONAY, 
FONTAINE , COUMARMOT , CHIRAT , 
DERVIEU DU VILLAD, MAYEUVRE DES 
ROCHERS, SPONTON, BOUVIER, 
VALESQUE, MERLIN, RAMBAUD. 



' 
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DÉLIBÉRATION 

du Bureau de l’Hôpital général 
de Notre-Dame de Pitié du Pont du 
Rhône & grand Hôtel-Dieu de la 
ville de Lyon , concernant partie 
des fondions des Chirurgiens dudit 
Hôpital. 

Du Mercredi iz Septembre 

M. V ALE S QUE, l’un des Sieurs Recteurs 
& Adminiftrateurs, chargé de la direction des 
Chirurgiens & de la Pharmacie , a dit : 

Que par un ordre pratiqué dans le panfe- 
ment des Malades, & fans doute formé par lef- 
dits Chirurgiens, puifqu’il n’a trouvé, dans les 
Regiftres des Délibérations du Bureau, aucun. 
Réglement à ce fujet 5 il en réfulte plufieurs 
inconvénients, & entr’autres : 

Qu’il y a fréquemment des différents en¬ 
tre lefdits Chirurgiens, à l’occafion de la répar- 
tition entr’eux des Malades bleffés} 

Que tantôt quelques-uns d’eux ont trente 
& quarante Malades à panfer, tandis que les 
autres n’en ont que dix &. vingt 5 

Et enfin, que cet ufage diftribue les garçons 
Chirurgiens, lors dupanfement, les uns dans 
les Infirmeries des Femmes, lesautres dans celles 
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des Hommes, ainfi que dans la Salle des Opé¬ 
rations , d’où il s’enfuit qu’il elt impoflible que 
le Chirurgien principal foit préfent, ainfi qu’il 
doit l’être, aux panfcments de tous les Malades, 
pas même à portée d’être appelle par .lefdits 
Chirurgiens, étant dans une Infirmerie autre 
que celle où fe trouve le Chirurgien principal. 

Qu’il penfoit que le bien des Malades 8e le 
bon ordre , exigeoient que le Bureau fit un 
Réglement à cet égard, pour lequel il a pro- 
pofé divers moyens, 6c fur lefquels après avoir 
été examinés, difcutés 8c mis en délibération, 
il a été unanimement convenu 8c arrêté : 

Article premier. 

Qu’a l’avenir 6c à commencer du premier 
Octobre prochain, le premier des huit garçons 
Chirurgiens, mettra le premier appareil, dans 
le jour, à tous les Malades arrivés après la vifite 
du Médecin, dans les Infirmeries des bielles ôc 
blelTées, fera le panfement des Hommes 6c 
Femmes fiévreux, vus par ledit Médecin, ainfi 
que celui de tout ce qui porte le nom d’opé¬ 
ration en Chirurgie; fera aulïi les faignées 6c 
panfements dans les Chambres particulières, 
occupées par un feul Malade, Sc fera difpenfé 
d’accompagner en vifite les Médecins des Fié¬ 
vreux, 6c de faire des faignées dans leurs 
Infirmeries. 

1 T * 

Ledit jour premier O&obre, les fept autres 
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garçons Chirurgiens, fè répartiront 4 par égale 
portion, pour être par eux panlës tous les 
Hommes ôc Femmes bielles 5 en conféquence 
le premier des fept prendra la Femme placée 
au lit N°. 1. Le fécond, celle placée au lit 
N°. 2, 6c ainfi des autres, fuivant leur rang 
d’ancienneté jufqu’au dernier, après lequel le¬ 
dit premier prendra la Malade placée après- 
celle que ledit dernier aura pris, 6c ainfi con¬ 
tinueront dans les Infirmeries des Femmes 5 6C 
de là paflant dans celles des Hommes, ils y 
fuivront le même ordre jufqu’au dernier des 
Malades. 

1 I I. 

Les Malades qui arriveront dans les Infir¬ 
meries des Blefiés 6c Bleflees, le jour que ce, 
partage aura été fait, ainfi que par la fuite , 
feront répartis le lendemain dans le même or¬ 
dre que delfiis, c’eft-à-dire que le Chirurgien 
fuivant en ancienneté celui à qui la veille fera- 
échu le dernier Malade, prendra le premier 
defdits Malades arrivés, 6c ainfi des autres juf¬ 
qu’au dernier, après lequel rétrograderont 6 C 
continueront du premier defdits fept Chirur¬ 
giens au dernier, en obfervant cependant que 
le Chirurgien fuivant en ancienneté celui à 
qui la veille fera échue la Femme derniere 
entrée, fera le lendemain le premier à prendre 
dans les Infirmeries des Femmes, d’où il ré¬ 
futera que la quantité des Malades en Femmes 
fie en Fiommes, fera toujours prefque égale 
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entre Iefdits fept Chirurgiens. Et à cet effet, 
le Livre fur lequel font infcrits, en vifite, les 
nouveaux Malades, fera arrêté à la fin d’icelle 
par le Chirurgien principal, en écrivant à côté 
du nom de l’Homme 6c de la Femme bleflés, 
celui de chacun des deux Chirurgiens auxquels 
ils feront échus } d’où il s’enfuivra que Iefdits 
Chirurgiens premiers à prendre le lendemain 
aux Femmes 8c aux Hommes, feront défignésj 
8c dans le cas qu’après cet arrêté, il fe préfente 
quelques Malades que le Médecin vifite, 8c 
auxquels il ordonne quelques remedcs, le pre¬ 
mier des huit garçons Chirurgiens fera tenu 
d’en ufer pour eux comme pour ceux arrivés 
après la vifite, ainiî qu’il efi: dit à l’Article 
premier. 

î v. m 

Le fécond defdits huit Chirurgiens, fera 
tenu de faire les faignées, 6c appliquer les to¬ 
piques au lieu 6C place du premier, les deux 
jours de fortie de celui-ci feulement. 

V. 

Les faignées aux Bleffés 6c Bleffées, 6c tous 
autres topiques ordonnés par le Médecin ou 
le Chirurgien principal, feront faites à chaque 
Malade, par chacun des Chirurgiens, auquel 
le Malade appartiendra pour le panfement, 6c 
toujours immédiatement après la vifite du Mé¬ 
decin , à moins qu’il n’en fût autrement or¬ 
donné. 


Dans le cas qu’une ou plufîeurs faignées 
feront l’unique remede dont un Malade aura 
befoin , cette faignée paflera pour un article, 
& le Malade fera compris dans la répartition 
entre lefdits fept Chirurgiens. 

VH. 

Le garçon Chirurgien, fuivant la vifîte du 
Médecin aux Fiévreux & Fiévreufes, fera tenu 
de faire dans ces Infirmeries, toutes les faignées 
ordonnées, à l’exception de celles réfervées au 
Chirurgien principal il en fera cependant dif- 
penfé les deux jours de fa fortie d’ufage , & 
fera remplacé, à cet égard , par les Chirur¬ 
giens qui ne feront pas de fortie. 

VIII. 

Les faignées ordonnées en vifîte, aux Ma¬ 
lades blefïës &. bleffées, appartenant, pour le 
panfement, au Chirurgien fuivant la vifîte du 
Médecin des Fiévreux, feront faites par celui 
qui devra lui fuccéder dans ledit fervice de 
fèmaine aux Fiévreux. 

1 X. 

L e dernier defdits Chirurgiens fera tenu 
d’aller prendre à la Pharmacie, tous les topi¬ 
ques ordonnés en vifîte, foit dans les Salles 
des Blefles & Bleffées, foit aux Appartements 
des Vérolés, ainfî que de faire dans la Salle 
des Enfants, toutes les faignées & panfements 
ordonnés. 




X. 

Les panfements 8c faignées dans les Appar¬ 
tements des Véroles, feront faits aux Femmes 
par le premier 8c fécond des huit garçons Chi¬ 
rurgiens 5 8c aux Hommes, parles fix autres, 
enfc répartiflant les Malades. 

X I. 

Les frictions, appellées dorfales, feront don¬ 
nées aux Femmes par les deux premiers Chi¬ 
rurgiens feulement5 & aux Hommes, par les 
autres Chirurgiens 8c à tour de rôle. 

X I I. 

Le premier defd. huit Chirurgiens fera tenu 
d’aller prendre les bandages à l’Appartement 
des Sœurs chargées de les délivrer, 8c de les 
placer fur les perfonnes porteufes du billet du 
Reéleur de la Chirurgie , autres que celles 
malades dans l’Hôtel-Dieu. Le Chirurgien, 
fuivant la vifite aux Fiévreux, ira prendre 
ceux ordonnés en vifite aux Malades dans ces 
Infirmeries, 8c les placera dans le jour 5 8c ceux 
ordonnés dans celles des BlelTés 8c Bleflees, fe¬ 
ront pris 8c placés aux Malades, par chacun 
des Chirurgiens auxquels ces Malades appar¬ 
tiendront pour le panfement. 

XIII. 

Un defdits huit Chirurgiens étant malade, 
ou abfent, le nombre des Malades à lui appar- 


tenant, pour le panfement, fera réparti entre 
les autres par égale portion, en obfervant pour 
la diftribution , l’ordre établi par l’Article III. 
Ledit Chirurgien rentré, reprendra le panfe¬ 
ment de fes Malades, fuivant la lifte qu’il en 
aura donnée ; 6c en outre ceux qui lui feront 
échus pendant fon abfence, qui auront été 
ajoutés à cette lifte 6c diftribués aux autres 
Chirurgiens, fuivant l’ordre déjà pratiqué. 

X I V. 

Un garçon Chirurgien admis, entrant au 
fervice des Malades dans ledit Hôpital, y fera 
pendant trois jours feulement fans prendre 
l’appareil, pendant lefquels il fera tenu de le 
trouver préfent aux fondions des autres Chi¬ 
rurgiens , de reconnoître les Malades qu’il 
fera à la veille de panfer, 6c de fe préparer 
des plumalïèaux : lefdits Chirurgiens en uferont 
à fon égard, pendant lefdits trois jours, com¬ 
me envers celui qui feroit malade , ainfi qu’à 
l’Article précédent, c’eft-à-dire qu’ils fe répar¬ 
tiront les Malades appartenant à celui forti, 
6c les remettront, après ledit temps, à celui 
entré. 

Les Articles au nombre de quatorze, du 
préfent Réglement, ont été de nouveau lus, 
approuvés 6c confirmés, pour être exécutés 
dans tout leur contenu, fans déroger à au- 
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eu ns autres } concernant les fondions des 
Chirurgiens, & notamment à ceux des z8 
Décembre 1755 , &. 2 6 Septembre 1756 , 
à l’exécution defquels le Chirurgien principal 
tiendra la main, ainfi qu’à celle du préfent 
qui fera imprimé & relié à la fuite de ceux 
ci-delTus délignés. 

A Lyon, au Bureau dudit Hôpital, icelui 
tenant, lefdits jour & an. 

Signés, CROPPET DE VARISSAN, 
GUILLIN, BRON l'aîné, VALESQUE, 
MERLIN, RAMBAUD l’aîné., CHAUVET, 
MARION DE LA TOUR, TORRENT, 
DUPONT, DIAN, AURIOL, NOLHAC. 










